
Mercredi 6 avril 2022 SUD OUEST SAINTES ET GRANDE SAINTONGE

N’avait pas encore pris le temps
de visionner la vidéo réalisée par
la Ville pour soutenir la candida-
ture de Saint-Pierre au concours
« Votre plus beau marché 2022 ».
On y remarque à plusieurs repri-
ses le maire de Saintes et certains
de ses proches en train de faire
leurs courses. Qu’on ne s’y trompe
pas : le but est bien de voter pour
le marché, pas de rejouer les
municipales ! Le scrutin s’achève
vendredi et Saintes a pris du
retard sur Niort.
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L’ancien maire Jean-Philippe Ma-
chon a annoncé vendredi 1er avril,
sur sa page Facebook qu’ « avec
une quinzaine de nos conci-
toyens dont plusieurs élus sain-
tais, j’ai rejoint le parti Horizons
créé par Édouard Philippe ». L’élu
d’opposition explique qu’il a
« décidé de rejoindre Horizons
avec deux de [ses] collègues,
Jean-Pierre Roudier et Domini-
que Arnaud. Nous avons fait le
même constat, nous ne nous
sommes jamais engagés dans
un parti politique. En 2014, pour
les élections municipales, nous
avions fait une grande coalition
de centre droit, avec Les Républi-
cains, l’UDI et le Parti radical.
Nous étions de centre droit, de la
droite républicaine, mais pas en-
cartés. »

« Priorité à la collectivité »
« Édouard Philippe, qui a fait un
excellent premier ministre, est
quelqu’un de potentiellement
présidentiable, son langage est
extrêmement clair. Nous adhé-
rons à ses valeurs d’humanisme,
du refus du sectarisme. Il était
pour nous le temps de dire que
nous rejoignions Horizons. »
Cette adhésion signifie-t-elle une
envie de députation (12 et 19 juin)
sur Saintes/Saint-Jean-d’Angély ?
« On verra qui sont les candidats
investis, il y a d’abord l’étape de
l’élection présidentielle. La prio-
rité, c’est la collectivité. »

L’ancien maire
gagne Horizons
Jean-Philippe Machon 
vient d’adhérer au parti
d’Edouard Philippe

SAINTES 

«I l est peut-être auda-
cieux de penser que
l’on va faire s’évader les

gens pendant trois jours, mais
on y croit ! » Entre le Covid-19 et
la guerre en Ukraine, Françoise
Souan avait envie d’un grand
bol d’air. La 15e édition du festi-
val littéraire et artistique de
Thénac promet des « terres
d’évasion », du 8 au 10 avril,
dans le parc du château de la
commune. Pas pour fuir le
réel, mais pour en escalader les
bons côtés, cultiver la réflexion
par l’imagination.

« On n’est pas un festival en-
gagé. Mais on a des valeurs
d’ouverture, de curiosité, de
connaissance de l’autre », re-
vendique la présidente de l’as-
sociation « L’écriture prend le
large ». À 78 ans, Françoise
Souan entretient un enthou-
siasme contagieux. D’origine
girondine, elle a fait l’essentiel
de sa carrière comme profes-
seure d’économie au lycée
agricole de Chadignac. Instal-
lée à Thénac depuis 1966, elle y
a mené deux mandats de con-
seillère municipale, de 1989 à
2001.

« J’avais proposé de créer
une médiathèque, la première
de Charente-Maritime en mi-
lieu rural. À l’époque, il y en
avait qu’une seule, à La Ro-
chelle. Le Conseil avait suivi à
l’unanimité. Elle a démarré en
2000. On a reçu plusieurs prix,
dont le prix national de la ba-
taille de la lecture, pour la qua-
lité des animations. »

Le soleil Axel Kahn
« L’écriture prend le large »
multiplie les ateliers autour de
la lecture et de l’écriture. Il y a
quinze ans, elle se lance dans
un grand événement qui con-
jugue la passion pour les mots
et celle pour le voyage. « On a
toujours eu ça en toile de fond.
Cela nous permet d’aborder
différentes thématiques, l’en-
vironnement, la différence, le
respect de l’autre… Le festival
s’oriente sur toutes les formes
d’art, romans, bande dessinée,
documentaires, auteurs jeu-
nesse… »

Parmi ses meilleurs souve-
nirs, Françoise Souan chérit ce-

lui de la venue du généticien
Axel Kahn, en 2015. « Un
homme d’exception, un très
grand savant. Il a refusé toute
rémunération, il a fait exprès
de venir parce que nous som-
mes dans un village de 1 800
habitants. Il était heureux de
nous aider. » Inversement, la
présidente garde en travers le
comportement de Richard

Bohringer en 2009, « agressif,
détestable, imbu de sa per-
sonne ». À Thénac, pas de ve-
dette, on vient pour l’échange.

Ancien ministre
Pour Caroline Riegel, ce sera
déjà la troisième visite, ce
week-end. Ingénieure sur des
barrages hydroélectriques, elle
a fait une rencontre majeure
au Zanskar, au pied de l’Hima-
laya, avec des nonnes boud-
dhistes. Le documentaire
qu’elle en a tiré, « Semeuses de
joie », a collectionné les prix.

« Dans la religion bouddhiste,
les femmes sont délaissées.
Mais elles sont capables d’être
joyeuses, d’apprécier la vie de
façon fantastique, d’être dans
le bonheur de chaque jour »,
décrit Françoise Souan. Caro-
line Riegel creuse son sillon
avec un nouveau documen-
taire, « Zanskar, les promesses
de l’hiver », projeté samedi à 10
heures.

L’autre invité d’honneur, Sté-
phane Dugast, vient raconter
les « odyssées blanches » au
Groenland et en terre Adélie,
ces expéditions sur les derniè-
res terres inconnues où des
aventuriers ont risqué leur vie.
« Ce sont des gens qui ont des
vies pas ordinaires », com-
mente Françoise Souan. La
qualification vaut pour Azouz
Begag, qui a grandi dans un bi-
donville de Villeurbanne avant

de mener une carrière qui le
mènera jusqu’à un maroquin
de ministre dans le gouverne-
ment de Dominique de Ville-
pin. L’écrivain interviendra en
amont au lycée Bellevue, au
collège Edgar-Quinet et à la
médiathèque de Saint-Geor-
ges-des-Coteaux.

« La rencontre permet de dé-
mystifier les auteurs, montrer
comment ils en sont arrivés
là », note Françoise Souan, qui
chapeaute un noyau de cinq
bénévoles. L’affluence attei-
gnait 4 000 visiteurs avant
2020. Ils étaient 1 500 l’an pas-
sé, « mais je n’ai jamais vu les
gens aussi heureux d’être là.
Nous, on aime les gens de va-
leur et les livres remarquables.
On n’est pas taillé pour rece-
voir les grandes foules. C’est
une très belle aventure pour
Thénac. »

Une évasion dans la réalité
L’événement vit sa 15e édition du 8 au 10 avril. Il veut offrir un regard positif sur le monde
à travers les expériences de Caroline Riegel, Stéphane Dugast ou Azouz Begag

Françoise Souan conjugue son amour des mots et du voyage à travers le festival. PH. M. 
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« La rencontre permet
de démystifier 

les auteurs, montrer
comment ils en sont

arrivés là »

UNE VINGTAINE D’AUTEURS

Le festival est entièrement gra-
tuit, sauf les deux projections,
vendredi à 20 h 30 (« Ethiopie,
sur la piste des origines », un
documentaire de Patrick Bernard)
et samedi à 21 heures (« Zanskar,
les promesses de l’hiver », de
Caroline Riegel). Des ateliers et
rencontres s’enchaînent pendant

deux jours avec une vingtaine
d’auteurs, dont Olivier Ginestet,
Sylvie Bargain, Jacky Jousson,
Christophe Dabitch, Sophie Salle-
ron, Audrey Magos et Haiko Taka-
hashi… Ouvert samedi de 10 heu-
res à midi et 13 h 30 à 18 h 30,
dimanche de 10 heures à 18 heu-
res.

20c


